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La thèse se penche sur les expériences vécues dans le domaine du sport par la population 
de l'Alsace occupée par l'Allemagne pendant la Seconde Guerre mondiale. L'objectif 
principal est de reconstruire de manière multiperspective la manière dont les individus 
organisaient leur vie quotidienne en temps de crise à travers le sport. L’étude contribue ainsi 
à une compréhension différenciée de l'histoire de l'Alsace occupée entre 1940 et 1944. 

Pour de nombreux Alsaciens, faire du sport ou assister à des événements sportifs était un 
moyen de s'éloigner de la « grande politique ». Le sport offrait un espace relativement 
protégé pour échapper à la guerre et aux soucis de l'occupation. La pratique sportive 
produisait le sentiment d'appartenance à une communauté et s'appuyait sur des habitudes et 
des routines de l'entre-deux-guerres. Les associations sportives offraient des structures et de 
l’organisation au sein de la sphère sociale. Les sportifs actifs avaient la possibilité d'entraîner 
leur corps en dehors des attentes politiques. Ils vivaient ainsi une certaine normalité dans un 
quotidien devenu extraordinaire. Cependant, l'arrivée des troupes allemandes en Alsace et 
l'annexion en ont radicalement changé les conditions. L'administration civile nazie et d'autres 
instances politiques cherchaient à façonner la pratique sportive en un instrument de 
discipline et de contrôle des Alsaciens. En tant que pratique performative, les événements 
sportifs représentaient les idéaux sociaux et corporels du régime d'occupation. Ainsi 
contribue l’étude des pratiques sportives à élucider, entre autres, la question de la production 
de la masculinité et des conceptions de genre au sein de la société d'occupation. 

La thèse se concentre sur différents aspects de la pratique sportive. Les tentatives de 
contrôle et de discipline des premiers mois de l’occupation sont mises en lumière. Ainsi, il est 
montré comment le motif propagandiste de la construction du régime d'occupation était lié à 



une « purification » du sport alsacien pour des raisons politiques et racistes. Les 
constructions de différences ainsi produites dans le sport reflètent des tentatives de créer 
une homogénéité nationale dans une région frontalière transnationale. La recherche 
effectuée met ainsi en lumière la politique de germanisation allemande dans la vie 
quotidienne de l'occupation. L’étude analyse également la question de savoir comment les 
pratiques sportives sous l'occupation se situaient entre volontariat et contrainte. Pour cela, la 
thèse s’interroge sur les formes d'organisation, les aspects performatifs et les appropriations 
du sport en entreprise dans l'Alsace occupée. Ainsi est analysé la coexistence des contrôles 
disciplinaires sur le corps dans le sport d'une part, et les marges d'action individuelles des 
acteurs d'autre part. Le sport en entreprise oscillait entre offre visant à promouvoir la santé 
individuelle et à créer des expériences au-delà des frontières sociales d’un côté, et son 
caractère répressif et paramilitaire de l’autre, réagissant par la contrainte et l'obligation de 
participation face au refus des individus ciblés. 

À partir de documents personnels ainsi que de correspondances, procès-verbaux et rapports 
des bureaux municipaux des activités physiques, la thèse met en lumière comment les 
incorporations de force des Alsaciens à partir de 1942 influençaient le sport en Alsace. Elle 
répond ainsi à la question quelles possibilités d'action s'offraient aux clubs, comme par 
exemple l'utilisation des Gastspieler (‘joueurs invités’ pendant la guerre). En même temps, la 
pénurie générale d’alimentation s'est aggravée, de même que les rationnements. L’étude 
analyse dans quelle mesure ces pénuries et les destructions matérielles exerçaient une 
influence sur le quotidien sportif. L’étude examine ces crises du quotidien à partir d'études de 
cas sélectionnées dans le domaine du sport. 

La thèse présente ainsi une étude de l'occupation de l’Alsace centrée sur les acteurs 
individuels au-delà des catégories nationales. Elle dégage que la dynamique des 
interactions, les relations de pouvoir et la complexité du sport ne peuvent être résumées 
dans une opposition binaire entre les occupants allemands et la population alsacienne 
occupée. 


